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[Le Sac magique du soldat]

Un individu pauvre rencontre le Bon Dieu qui lui demande qu'il lui passe la riviére. 11
n'y avait ni pont ni barque.

— Si, prenez-moi sur vos épaules.

— Je veux bien.

Il le passe.

— Quelle récompense ? Tiens, voici un sac ; tout ce que vous voudrez y sera.

Il voyageait. [Le sac lui procure] pain, viande, etc.

Il arrive et trouve le diable tourné en mouton. Les gens en avaient peur.

— N'y touchez pas.

— Si. Viens dans mon sac !

Il va dans une forge [ou il y avait] quatre forgerons.
— Je veux faire forger mon sac.
— Vaaailleurs !

[2]— Bon, forgez mon sac !

— Oui.

— Tapez dessus !

Ils tapent dessus. Il les a tous lasses. 1l délie son sac et il en a chu un biron.

Quand il est mort, il va au paradis. Saint Pierre le refuse :

— Vaau diable !

Mais le diable le voit avec son sac :

— Fermez les portes !

Il retourne en paradis :

— On ne veut pas de moi, saint Pierre. Laissez-moi voir par la porte comme ¢’est fait.
Il jette son sac. Et il a...".
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! Mots illisibles : = il y est entré.
2 Au crayon, au début du conte et a la plume & la fin



